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1. Points-clés de l'enquête

Perspectives économiques : l'optimisme printanier se dissipe
L'optimisme du printemps est déjà retombé : les CFO en Suisse se montrent nettement plus pessimistes par rapport  à la 
situation économique pour la Suisse et ses principaux partenaires commerciaux que lors de l’enquête précédente. Les CFO 
sont néanmoins plus nombreux à avoir une opinion positive plutôt que négative pour la Suisse et les États-Unis. Les CFO se 
montrent très pessimistes s’agissant des prévisions pour l'Allemagne et la Chine.

Des perspectives plus timorées qu'au printemps pour les entreprises 
Les perspectives des entreprises se détériorent également par rapport au printemps, mais restent majoritairement 
positives. Les perspectives financières des entreprises se maintiennent à un bon niveau, tout comme les prévisions pour 
les chiffres d'affaires. La gestion des coûts prend beaucoup d’importance. Dans l'ensemble, les entreprises s'attendent à 
ce que leurs activités continuent de prospérer malgré le ralentissement économique ambiant. 

Risques pour les entreprises : faiblesse de la demande et pénurie de main-d'œuvre
Trois risques dominent la liste des préoccupations des CFO : la faiblesse de la demande, la pénurie de main-d'œuvre et 
l'inflation. La pression sur les prix, les coûts et les marges s‘accentue fortement. La cybersécurité revient également sur le 
devant de la scène et se hisse, pour la première fois depuis deux ans, dans le top 10 de la liste des risques.

Élections fédérales : ce que les CFO attendent du nouveau Parlement élu
La liste des souhaits des CFO vis-à-vis du nouveau Parlement suisse est claire. Deux tiers d'entre eux estiment que la 
cybersécurité, la garantie de relations bilatérales avec l'UE et la sécurité de l'approvisionnement énergétique devraient être 
prioritaires.

L’IA générative : déjà une réalité dans les fonctions financières ?
Alors que seules quelques entreprise excluent catégoriquement l’IA générative, une grande majorité d'entre elles se 
contentent de s'informer et d'observer. Le principal obstacle à son adoption est le manque de personnel. L'IA générative 
pourrait être néanmoins utile dans de nombreux cas de figure. En effet, les CFO estiment que, pour la plupart des cas 
d’utilisation présentés dans le cadre de cette enquête, la pertinence de l’IA est élevée, voire très élevée. 
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2. Perspectives économiques : l'optimisme printanier se dissipe

Fig. 1 : Perspectives économiques pour la Suisse et ses principaux partenaires commerciaux 

Pourcentage de CFO qui jugent positives/négatives les perspectives économiques pour la Suisse et 
ses principaux partenaires commerciaux au cours des 12 prochains mois 

L'optimisme du printemps est déjà retombé : les CFO en Suisse se montrent nettement plus pessimistes par rapport aux perspectives économiques pour la Suisse et ses 
principaux partenaires commerciaux qu'auparavant. Les CFO sont néanmoins plus nombreux à avoir une opinion positive plutôt que négative pour la Suisse et les États-
Unis. Les CFO se montrent toutefois très pessimistes s’agissant des prévisions pour l’Allemagne et la Chine. 

S’agissant des perspectives économiques pour la Suisse et 
ses trois principaux partenaires commerciaux, les CFO se 
montrent nettement moins optimistes par rapport à 
l'enquête du printemps. 

Et ce sont les perspectives pour la Suisse qui sont encore 
les plus favorables, avec 41 % d'optimistes contre 22 % de 
pessimistes. 

Les perspectives pour les États-Unis sont celles qui 
affichent la baisse la moins importante par rapport au 
printemps. De nombreux observateurs du marché 
s'attendent depuis longtemps à une récession aux États-
Unis, mais celle-ci n'a pas encore eu lieu. Au contraire, les 
États-Unis sont devenus la principale destination des 
exportations suisses au cours des dernières années. Le 
pays est de plus en plus perçu comme une destination 
d'investissement, sans doute en raison de la tendance du 
friendshoring (c’est-à-dire le commerce et les 
investissements dans des pays amis), comme l'a montré 
l'enquête du printemps. 

En revanche, rares sont les CFO qui se montrent 
optimistes par rapport aux perspectives conjoncturelles 
en Allemagne et en Chine. Les CFO suisses sont, pour la 
plupart, pessimistes quant aux perspectives des deuxième 
et troisième plus grands partenaires commerciaux de la 
Suisse. Seuls 9 % d'entre eux s'attendent à une évolution 
positive de la conjoncture en Allemagne et 13 % dans le 
cas de la Chine au cours des douze prochains mois. 
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3. Des perspectives plus timorées qu'au printemps pour les entreprises

Les perspectives des entreprises se détériorent également par rapport au printemps, mais restent majoritairement positives. Les perspectives financières des 
entreprises se maintiennent à un bon niveau, tout comme les prévisions pour les chiffres d'affaires. La gestion des coûts prend beaucoup d’importance. Dans 
l'ensemble, les entreprises s'attendent à ce que leurs activités continuent de prospérer malgré le ralentissement économique ambiant. 

L'optimisme printanier qui s’est dissipé laisse également place à 
davantage de pessimisme cet automne s’agissant des perspectives 
des entreprises. Même s’ils sont moins nombreux qu'auparavant, 
une nette majorité de CFO (50 %) reste optimiste quant aux 
perspectives pour leur entreprise pour les douze prochains mois 
alors qu’ils ne sont que 20 % de pessimistes. 

Néanmoins, sur les trois derniers mois, on a pu observer les 
premiers signes de ralentissement : un solde net de -14 % des 
personnes interrogées montre que les perspectives se sont en 
moyenne détériorées au cours des trois derniers mois. 

Ces signes de ralentissement apparaissent également lorsqu'on 
examine les chiffres clés détaillés des entreprises (fig. 2). En 
particulier, les prévisions pour les chiffres d’affaires sont encore à 
la hausse, avec une nette majorité de sondés qui se montrent 
optimistes (solde net de 44 %), même si ce résultat traduit un recul 
par rapport au printemps (-8 points). À l'inverse, ce sont les 
prévisions concernant les effectifs qui baissent le plus. Si un solde 
net assez significatif de sondés prévoie encore une hausse des 
effectifs, le recul enregistré indique la prudence croissante de 
nombreuses entreprises. Un frein aux coûts est à nouveau plus 
visible dans les dépenses discrétionnaires. 

Ces résultats sont étayés par les réponses à une autre question 
concernant les priorités des CFO pour les six prochains mois. Les 
thèmes défensifs sont ici largement en tête ; la gestion des coûts 
est citée comme la plus grande priorité.

Fig. 2 : Chiffres-clés des entreprises : une tendance pessimiste qui s’accentue depuis le printemps

Soldes nets des CFO qui s'attendent à ce que ces indicateurs augmentent/diminuent pour leur 
entreprise au cours des 12 prochains mois
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pourcentage

Ventes
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Fig. 3 : L’impact de certains facteurs sur les marges des entreprises

Quel est l’impact actuel des facteurs suivants sur vos marges par rapport à 12 mois auparavant ?

Comme le montre la figure 2, les sondés se 
montrent plus timorés qu’au printemps s’agissant 
de leurs prévisions pour les marges, mais la 
majorité d’entre eux reste optimiste. La figure 3 
illustre l’impact de plusieurs facteurs sur les 
marges. Comme au printemps, les prix de vente, 
et donc le pouvoir de fixation des prix, restent 
essentiels pour de nombreuses entreprises. Pas 
moins de 39 % indiquent une contribution plus 
positive dans ce domaine par rapport à 
douze mois auparavant. Certaines entreprises 
semblent plus en mesure qu'auparavant de 
répercuter les hausses de coûts ou d’augmenter 
leurs propres marges dans le cadre d'une hausse 
générale des prix. Cependant, pour 13 % des 
entreprises, les prix de vente ont un impact 
négatif plus important sur leur marge qu'il y a un 
an.

De même que dans le cadre de l'enquête du 
printemps, ce sont les coûts liés à la main-
d’œuvre qui ont l'impact le plus négatif. Dans 
cette enquête, 71 % des sondés estiment que la 
situation s’est détériorée par rapport à 
douze mois auparavant. Les coûts de financement 
ont également un impact négatif plus important.

La situation est un peu moins tendue s’agissant 
des prix de l'énergie et des achats. Pour ces 
facteurs aussi, une majorité estime que l’impact 
est plus négatif, mais dans une légère moindre 
mesure par rapport au printemps.
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4. Risques pour les entreprises : faiblesse de la demande et pénurie de 
main-d'œuvre

Fig. 4 : Risques pour les entreprises selon les CFO suisses

Les plus grands risques internes et/ou externes pour les entreprises pour les 12 prochains mois

Le risque de faiblesse de la demande arrive 
désormais en tête de liste des 
préoccupations. De même que lors de la 
dernière enquête, la deuxième place est 
occupée par la pénurie de main-d'œuvre. 
Un marché du travail toujours robuste offre 
une certaine protection contre une 
récession, mais à l'inverse, la combinaison 
d'un ralentissement économique et d'un 
marché du travail fort est plutôt 
inhabituelle pour cette raison précise. 

Les préoccupations liées à la persistance de 
l'inflation restent en troisième position, en 
dépit d’un récent affaiblissement de 
l’inflation. Les CFO prévoient un taux 
d’inflation à 1,7% à l’horizon 2025 contre 
2,2% dans le précédent sondage, soit un 
résultat en baisse. La menace n'est pas 
pour autant écartée et des hausses de prix 
sont à prévoir dans plusieurs domaines, 
notamment celui des loyers.

La cybersécurité est revenue au premier 
plan des préoccupations des entreprises. 
Pour la première fois depuis 2021, elle se 
hisse à nouveau dans le top 10 des risques. 

Trois risques dominent la liste des préoccupations des CFO : la faiblesse de la demande, la pénurie de main-d'œuvre et l'inflation. La pression sur les prix, les coûts 
et les marges s’accentue fortement. La cybersécurité revient également sur le devant de la scène pour se hisser, pour la première fois depuis deux ans, dans le top 
10 de la liste des risques.
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5. Élections fédérales : ce que les CFO attendent du nouveau Parlement élu

La liste des souhaits des CFO vis-à-vis du nouveau Parlement suisse est claire. Les deux tiers d'entre eux estiment que la cybersécurité, la garantie de relations 
bilatérales avec l'UE et la sécurité de l'approvisionnement énergétique devraient être prioritaires.

Lors des dernières élections fédérales de 2019, nous avions 
déjà demandé aux CFO quelles devraient être, selon eux, 
les priorités du Parlement nouvellement élu. À l'époque, les 
trois thèmes les plus importants étaient les relations 
bilatérales avec l'UE, l'accès au marché à l'étranger et la 
protection des assurances sociales.

Cette année, nous leur avons à nouveau posé la question. 
Trois thèmes se démarquent des autres pour arriver en tête 
des priorités en 2023 : la cybersécurité, la garantie de 
relations bilatérales avec l'UE et la sécurité de 
l'approvisionnement énergétique. La cybersécurité est l'une 
des conditions préalables à la numérisation et à l'e-
gouvernement, thèmes également prioritaires, et l'État 
devrait précisément s'assurer que les données qui lui sont 
confiées sont traitées et conservées en toute sécurité. 

Les relations bilatérales ont été citées comme le sujet le 
plus important en 2019, mais aucun progrès n'a été réalisé 
depuis, alors que l'UE reste le principal partenaire 
commercial de la Suisse. 

Les CFO accordent beaucoup plus d’importance à la 
sécurité de l'approvisionnement énergétique qu'en 2019. 
Considérant les préoccupations concernant la sécurité 
énergétique qui ont émergé à l’automne dernier, la future 
stratégie énergétique de la Suisse est beaucoup plus 
débattue et incertaine qu'en 2019. 

Fig. 5 : Priorités pour le Parlement nouvellement élu du point de vue des CFO

De votre point de vue de CFO, quel degré de priorité le Parlement suisse devrait-il accorder aux 
domaines suivants après les élections fédérales ? (Réponses « Haute priorité » en % des 
participants pour chaque option de réponse)
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6. L'IA générative : déjà une réalité dans les fonctions financières ?

Alors que seules quelques entreprises excluent catégoriquement l'IA générative, la grande majorité d'entre elles se contentent de s'informer et d'observer. Le 
principal obstacle à son adoption est le manque de personnel. L'IA générative pourrait néanmoins être utile dans de nombreux cas de figure. En effet, les CFO 
estiment que, pour la plupart des cas présentés dans le cadre de cette enquête, la pertinence de l’IA est élevée, voire très élevée.

La plupart des entreprises indiquent qu'elles n'en sont qu'au début 
de l'intégration de l'IA générative. Cependant, seulement 8 % 
d'entre elles déclarent avoir décidé ne pas utiliser l'IA générative 
(pour le moment). À l'inverse, 23 % déclarent déjà l'expérimenter. 
La grande majorité s'informe ou observe comment la concurrence 
s’en sert. 

Le plus grand obstacle à l'adoption de l'IA est le manque de 
ressources humaines. Un grand nombre d'entreprises sont déjà 
occupées par le « business as usual » ou sont en train de s’adapter 
aux nouvelles conditions du marché telles que la hausse des coûts 
de financement. Elles ont donc tendance à n’entreprendre de 
nouveaux projets que lorsqu'ils sont absolument nécessaires.

L'IA générative est néanmoins considérée comme ayant un 
potentiel élevé, comme le montre la figure 6. Il est frappant de 
constater que la majorité des personnes interrogées attribuent à 
l'IA une pertinence élevée ou très élevée pour presque toutes les 
possibilités d'application. L'IA générative peut donc potentiellement 
être utilisée de manière judicieuse pour un grand nombre de 
processus, et les entreprises devraient par conséquent examiner 
presque tous les exemples d'application (présentés ici) en vue d'une 
utilisation de l'IA générative.

Fig. 6. Cas d'utilisation IA générative

Selon vous, quelle est la pertinence de l’utilisation de l'IA au sein de votre fonction finance
pour les cas suivants ?
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